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EDITO 

 
 
 

Cela fait toujours drôle de se voir à la télé. Même après plusieurs expériences de ce 
genre, on a toujours du mal à se reconnaître, à retrouver sa voix. On se dit qu’on n'aurait 
pas dû dire ou faire ça comme ça, qu’il aurait mieux valu …, bref que tout ça aurait pu 

être meilleurs. 
Et puis on sort de chez soi, et la voisine te court après pour te dire qu’elle t’a vu et 

qu’elle a trouvé l’émission formidable, la marchande de fromages te fait un coup d’œil 
complice quand tu rentres dans son magasin et les internautes qui échangent sur les 

forums, débattent le plus sérieusement du monde de tes aventures et de celles de tes 
p’tits camarades. Alors tu te redis qu’après tout, ce n'était pas si mal et que ta pauvre 
mère qui a alerté toute la famille de ton passage dans son émission favorite a bien raison 

d’être fière de son grand fils.  
Oui, c’est bien beau tout ça, mais qu’est-ce qu’on va pouvoir inventer d’autre pour faire 

les malins et continuer de faire croire qu’on est les plus forts ? J’en vois déjà qui ont 
des doutes ; non pas sur notre capacité à inventer des choses, mais sur le fait qu’on soit 

les plus forts. Ils n’ont pas tord, remarquez bien, depuis le temps qu’on navigue sur la 
grande bleue, ça va finir par se savoir que les gars du CROSS sont devenus nos copains à 

force de causer sur la VHF avec eux. Alors soyons modestes et restons concentrés. La 
plongée sous-marine est une chose sérieuse et les cabotins sensibles aux sunlights des 
télévisions ont intérêt à ne pas l’oublier ! Ouais, c’est bien beau tout ça, mais je fais quoi 

moi maintenant ? Je cherche depuis des mois une nouvelle combine pour faire rire les 
copains mais c’est le calme plat ; ça sent la relève tout ça. A force de faire les pieds au 

mur avec un quinze litres sur le dos, même au nitrox, ça commence à peser. Les gars et 
les filles, si vous avez des idées, il va falloir y aller, et ne me demandez pas forcément 

mon avis, par contre si vous avez une p’tite place pour moi, vous pouvez toujours 
m’emmener, j’me ferais tout p’tit. Merci. 

Au fait, la plastifieuse a disparu, c’est ballot, juste au moment où j’avais un magnifique 
document à immortaliser pour mettre sur le bateau ! L’étourdi(e) qui a oublié de la 
ramener au club ferait bien de retrouver la mémoire. Je n'aime pas trop que le matériel 

collectif disparaisse comme ça … 
 

 
 

 
Serge.  

 

 

 

 

 



Savoir  VOIR 

 

 
 

Bien souvent après la plongée, des que  l’on est remonté sur le bateau  "t’as vu le ---------, 
non, mais j’ai vu un -------- " ça discute, ça échange, car c’est ça la plongée ! 

 
 

On a besoin de partager avec ses amis, toutes 
observations et sensations. Pour les plongeurs 

débutants, il y a tant  à voir, qu’ils ne voient 
rien ou si peu. Normal on est tous passés par 
cette étape. Les premières plongées sont 

surtout des prises de contact avec le monde 
sous-marin ; il faut gérer ce que l’on a appris en 

piscine, face à ses sensations nouvelles, pour 
peu que la visibilité soit médiocre, une fois 

remontés, en écoutant les anciens, ils se 
demandent s’ils ont plongé sur le même endroit. 
Au fur et à mesure des plongées, ils finissent 

par sortir du brouillard. L’apparition de la 
faune : bancs de tacauds, homards, congres, 

ils se repèrent mieux dans les ferrailles, ils 
parviennent à distinguer treuil, ancre, hélice 

etc. ; du spectaculaire.  
 

 
 
 

C’est ce que j’ai pratiqué pendant 25  ans, je 
voyais bien d’une plongée à l’autre, des formes, 

des bestioles indéfinissables, je passais dessus 
sans vraiment me poser de questions. 

J’enchaînais les plongées avec de l’intérêt 
surtout pour les épaves, mais la faune, sans 

plus. 
Plonger sur le sable, c’était une plongée ratée, 
et pourtant il y a tellement à voir. Car 

maintenant, je cherche, je trouve avec bien 
des difficultés car la vue est en baisse, les 

verres correcteurs sont devenus 
indispensables, la loupe est souvent nécessaire. 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

Vue du mur d'un ponton. 

Planaire entourée de serpules 

 



 
 

 
 

 
Quel dommage que mon intérêt pour la 

biologie marine ne soit venu plus tôt. Ne 
faites pas comme moi, apprenez à regarder : 

la, ou l’on  a l’impression  qu’il n’y a rien.  
 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

En observant de plus près, vous allez 
découvrir une vie insoupçonnée, ça bouge 

partout, parmi les anémones les balanes et 
les serpules, dans les tubulaires, ça grouille 

de vie avec des couleurs que le faisceau de la 
lampe restitue. Ne pas hésiter, utilisez  une 
loupe pour observer de plus près. 

Ne vous compliquez pas la vie avec des noms 
latins, c’est plus simple de dire "une moule"  
que "mytilus édulis"  ou bien  "bar" au lieu de 
"dicentrarchus labrax ". 

 
 

 

 
                     

 
Je suis heureux lors d’une plongée, lorsque je découvre pour la première fois une espèce, vue 

que dans les livres. 
Je  plonge depuis 40 ans, ma motivation reste entière grâce à la  biologie, à l’histoire de nos 

épaves et à la vidéo, et surtout grâce à vous mes amis plongeurs. 
 
 

Pourvu que ça dure !  
        

Michel….. l’inoxydable. 
 

 
 

 

 

Vue d'un rocher 

 

Le même rocher avec une lampe 



Croisière en mer rouge du 13 au 20 janvier 2007 
 

 

 

Un groupe de 6 : Monique Demaris, 

Claudine Lechien, Jacques Borias, 

Olivier Doublet, Patrick Marie et 

Hervé Nicolle, l’organisateur.  
 

Le voyage : comme tous les voyages 

quand on est impatient d’y être : un 

peu long, Des imprévus (escale à 

Toulouse par ex…). Arrivée à 

Hurgada sans encombre majeure.  

Encore 5 heures de bagnole et on y est… On embarque en pleine nuit après avoir 

klaxonné une ½ heure pour réveiller l’équipage (le bateau est ancré dans la baie, 

on va quand même pas y aller à la nage !). Température nocturne fraîche : 13 °. 
 

Nous sommes 13 (ce chiffre revient souvent, on est aussi partis le 13, mais pas 

de superstition sur un bateau. Olivier s’est désigné d’office pour la  poisse) pour 

24 places (hors équipage), donc pas serrés : 6 autres français et une canadienne 

qui débarquait de la lune : pas d’équipement, pas de certificat médical (c’est quoi 

une certif médical ??) et qui indiquait sa profondeur de plongée en pieds…  à part 

ça, très sympa. 
 

  
 

Le bateau a commencé son périple, pour notre enchantement et voila à peu près 

le rythme d’une croisière : 

Lever à 6h 30, petit café et 1ère plongée à 7 h. petit déjeuner copieux, 

déplacement du bateau. 2ème plongée vers 11 h, déjeuner, déplacement du bateau, 

sieste, 3ème plongée vers 14 h30. (18 h30 si plongée de nuit) ; repas,  dodo 

pendant que le bateau fait route. 
 

Ce qu’on a vu : lundi : des patates, mardi : des patates, mercredi : des patates, 

jeudi : des patates, vendredi : des patates aussi…  mais on ne s’en lasse pas.  

 
 



 

  
 

Le périple : départ de Marsa alam, Habili elghdir, Habily aly,  Habili jaffar, Gota 

soraya. Gota Kébir, Sataya,  Mikawa island,  Dolphin reef,  Sataya El Malahi,  Abu 

galawa kebir, Shaab claudio, Wadi agelmal island,  Gota sharm, Marsa Alam. 
 

  
 

Dernière journée à terre : traditionnelle ballade dans le désert à dromadaire et 

quad entre les dunes… magasins souvenirs et traditionnelle soirée chicha ! 
 

  
 

Photos sous marines : Olivier, 

Photos sur la terre ferme et récit : Claudine. 

 



Dans nos murs 
 
Un peu d’Histoire :  

 
Tout le monde le sait, ces murs de quatre mètres 

d’épaisseur ont été construits à partir de 1941, 
sur des plans allemands, mais par des travailleurs 

recrutés de force par l’occupant d’alors. Tous les 
blockhaus étaient standardisés, permettant une 

production en série des éléments métalliques 
comme les portes blindées, les tubes de 

ventilations, les périscopes et autres meurtrières de surveillance. En revanche, certains 

éléments comme la tourelle du canon provenaient des pièces prélevées sur la ligne 
Maginot réputée infranchissable… mais que les allemands contournèrent en passant par 

la Belgique. 
Dans ces années troublées les blockhaus ont poussé comme 

des champignons sur nos belles côtes de France. La 
Normandie était aussi bien lotie que les autres dans ce 
domaine. Disposées aux endroits stratégiques, ces 

constructions ont longtemps résisté aux démolisseurs. 
Juste après guerre, l’urgence n’était pas à la démolition des 

bunkers et  ils ont d’ailleurs servi  d’abris, puis de dépotoir. 
Dans le début des années 70, les municipalités, lasses de 

les voir utilisés comme terrain de jeux par de nombreux 
gamins du coin, ont voulu se débarrasser de ces verrues 

disgracieuses. Déjà, certains avaient construit une 
habitation par-dessus comme devant la plage à Colleville. 
Mais leur sort va être scellé par leur instabilité. En effet 

construits sur des plages ou des terrains faiblement 
stabilisés, ces colosses basculent d’un seul tenant et pour 

s’en défaire, ils sont dynamités. 
Fin 1994, Le club, alors à la recherche d’une base de départ et de dépôt de matériel à 

Ouistreham, repère ce rescapé du dynamitage situé sur l’épi rocheux  entre le chenal et 
l’Orne. 
Sous la houlette de Jean-Paul Villain, de Jean-Pierre Madelaine, et de quelques autres, 

rendez-vous est pris avec la DDE maritime qui accepte de louer le lieu pour une somme 
symbolique, les choses changeront plus tard !  

Les premiers travaux peuvent commencer. La bête est remplie de détritus et de sable 
et c’est à plat ventre qu’il faut pénétrer dans ses 

entrailles pour la désobstruer. On creuse 
devant pour construire des marches d’accès. On 

amène l’eau, l’électricité. 
Tout est fait bien sûr par les membres du club qui 
se relayent en équipe sur le chantier pendant les 

week-ends et jours fériés. C’est l’époque des 
« quatre heures », système instauré 

permettant de faire participer « spontanément » tous les membres du club aux taches 
collectives. 

Dans l’esprit des responsables d’alors, le blockhaus devait servir de vestiaire, mais aussi 
de « club-house ». Certes l’intimité était respectée, mais pour ce qui et de la convivialité 



et de la vue sur mer…Depuis une dizaine d’années cependant un barbecue traditionnel 
est organisé en juin ou en septembre sur le « toit » bunker. 

A partir de 1999, la fonction technique du Blockhaus s’est diversifiée. L’acquisition d’un 
compresseur air d’occasion, après la fermeture du club de 

Lion sur mer a considérablement modifié le fonctionnement 
du club. En effet, avant cette installation, le plongeur, 

devait amener sa bouteille, prise au local le jeudi soir, et l’y 
ramener le jeudi suivant. Voire, effectuer un retour sur 

Caen, avec l’organisation d’un gonflage « sauvage » à la 
piscine, c'est-à-dire sans Patrick J. (c’est pour conserver 
son anonymat) aux manettes. Il va sans dire qu’il était 

impensable d’imaginer deux plongées dans la même journée. 
C’est donc la mise en place de ce compresseur qui est 

déterminante dans l’évolution à la fois de l’usage du 
blockhaus, mais de la politique de plongée du club. 

 
Dans les années 2000/2001, des douches, d’abord 
froides, puis chaudes, avec l’installation d’un ballon de 

200 litres, sont réalisées. L’espace douche est 
carrelé, et les évacuations sont réaménagées, car 

pendant un moment, l’intérieur était inondé par les 
eaux de la douche. 

 
Depuis les années 2002/2003, des toilettes rendent 

de grands services…mais également de nombreux 
aménagement intérieurs : portemanteaux, support de gilets, vestiaires séparés, tourelle 
compresseur insonorisée, et mise en place d’un local gonflage séparé. 

A l’extérieur, c’est une plate forme de rinçage qui est fabriquée. 
 

En 2004/2005 ce sont surtout des travaux d’améliorations, et de réaménagement qui 
sont effectués. Recyclage de la chaleur du compresseur dans les vestiaires, installation 

d’une pompe de relevage dans le puisard, réaménagement des toilettes. 
 

L’année 2006 voit un nouveau grand chantier. L’achat d’un 

compresseur Nitrox 300 bars et sa pose dans le blockhaus 
avec une rampe de gonflage en parallèle avec la rampe air. 

Cette installation, pour sa finalisation demande de nouveaux 
aménagements : déplacement du ballon d’eau chaude, 

installation d’un extracteur de chaleur industriel dans la 
tourelle, modification du vestiaire femmes. 

 
Le blockhaus par son positionnement « stratégique » nous 
permet un accès privilégié aux bateaux et aux sites de 

plongées sans contraintes de transport en voiture. 
L’aménagement matériel, mais aussi sanitaire reste un plus 

par rapport à ce que proposent de nombreux autres club, même professionnels, en 
France. Caen plongée est la seule structure du Calvados à proposer la plongée au Nitrox. 

La politique du club de permettre plus d’une centaine de sorties par an à ses adhérents 
ne pourrait pas être sans un blockhaus fonctionnel. Le club paye pour le bunker un impôt 



appelé « redevance d’occupation du domaine publique », calculé à la surface extérieure 
( !) et d’un montant annuel de 1200 euros. 

 
Depuis dix ans, de nombreux membres du club ont participé à la réalisation de tous ces 

travaux, voici en vrac les noms de ces bâtisseurs… Jean-Paul Villain, Jean-Pierre 
Madelaine, Georges Macaud, Yves-Marie L’Hervé, Jean-François Bonini, Patrick Jobert, 

Michel Leboeuf, Jean-Claude Lahougue, Bernard Larmé, Jacques Borias, Marc Martin, 
Jean-Marc Milleman, Steeve Richard, Jean-Luc Bazin… 

Difficile de citer tout le monde, sans forcément en oublier. Un grand merci aux 
anonymes qui ont peint, balayé, aspiré, vidangé, déplacé, retapé, forgé, découpé, retaillé, 
sué, ahané, attrapé un lumbago, blessé leurs mains, leur dos, leurs jambes, étiré leurs 

muscles, téléphoné, écrit, photographié, dessiné, …pour que cette réalisation soit la 
vôtre et l’outil de tous. 

 
Post-scriptum historique : 

 
Le site Hillman, situé en haut de Colleville 
Montgomery offre une vision de ce qu’était un 

blockhaus pendant la guerre, avec les systèmes 
d’évacuations des gaz, de chauffage, de 

transmission. Ce site de commandement a été 
remis à l’état original par un groupe de 

passionnés et sa visite est plus qu’intéressante.  
 

Post-scriptum non historique : 
 
Notre blockhaus a toujours besoin d’un coup de balai, d’aspirateur, de rangement, de 

peinture…donc si le cœur vous en dit… 
 

     
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

Yves 
 

 



La partie immergée du site web "http://www.caenplongee.org" 

 

Tel un iceberg ou une demoiselle pudique, le site de 

notre club ne montre qu’une partie de ses pages, 

gardant les plus intéressantes aux plus chanceux.  

Venez  plonger dans les dessous html brodés de php 

et de mysql pour, peut être un jour, faire partie de 

ces personnes privilégiées. 

Si vous avez parcourus le site du club, vous avez dû 

remarquer qu’une partie des informations contenues 

sont relativement à jour (les plus intéressantes : les 

formations, les plongées, les voyages…). De plus, une 

rubrique dans la partie gauche invite à saisir un login 

et un mot de passe. 

Les plus rapides auront compris qu’il y a une relation 

entre ces deux points. 

Qui sont les acteurs de ce prodige ? 

Le webmaster 

Lui, il ne fait rien. Il attribue aux contributeurs potentiels un login, un mot de passe et des 

privilèges. Ce contributeur va alors pouvoir se connecter et accéder aux abysses 

merveilleux que lui réserve le site (et changer son mot de passe à l’occasion).  

Les privilèges se déclinent de la sorte : "Infos du club" , "Plongeurs", "Sorties", "Historique 

et Bilan", "Voyages", "Photos & vidéos", "Epaves", "Liens & Contacts" et "Comptable". 

Infos du club 
Cet accès permet, par l’intermédiaire d’une zone 

de saisie de mettre à jour les données affichées 

dans la page d’informations dédiées aux membres 

du club. On y trouve en général des informations 

sur la vie du club, les formations… La secrétaire 

du club, par exemple, peut user de ses 

prérogatives pour prévenir d’une AG… 

 

 

Plongeurs 

Cet accès permet d’administrer une liste 

décrivant les plongeurs inscrits ou ayant été inscrits au club. La description comporte le 

nom, le prénom, l’aptitude à être guide de palanquée, à être directeur de plongée et à 

pouvoir piloter au delà de 5 milles. Nous verrons par la suite l’utilité des ces informations. 

Les directeurs de plongées peuvent mettre à jour cette liste en fonction des inscriptions, 

des passages de permis… 

http://www.caenplongee.org

Comptable

Photos & vidéos

Voyages

Infos du club

Plongeurs

Sorties

Admin

Historiques

Epaves

Liens

 

 



Sortie 

Cet accès permet aux directeurs 

de plongées de planifier les 

plongées à venir et de renseigner, 

pour le comptable entre autre, les 

plongées effectives, ou le cas 

échéant, de donner les raisons de 

l’annulation. 

Avant la plongée, le directeur de 

plongée indique la date, l’heure de 

départ, le lieu de départ, le navire, 

le pilote (dans la liste des 

plongeurs habilités voir plus haut), 

le niveau requis pour participer. Il 

peut aussi faire part de ses 

remarques ou donner son numéro 

de téléphone par exemple. 

 

Une fois la plongée effectuée, le directeur de plongée renseigne les guides de palanquées, 

les plongeurs autonomes et les plongeurs encadrés présents sur le bateau.  

Cela lui permet d’accéder ensuite à une page bilan où il va pouvoir renseigner la contribution 

pécuniaire ou sous forme de tickets de chacun.  

Le directeur de plongée sera quitte dès lors que l’ensemble des personnes ayant participé à 

la sortie auront payé leur du et seront renseignées dans cette page. Cela peut se faire en 

plusieurs fois. Un rappel discret mais néanmoins têtu sera adressé au directeur de plongée 

à chacune de ses connections tant qu’il ne sera pas acquitté de cette tâche.  

La main passera alors au (à la) comptable (ou à son adjoint(e)). 

Merci à tous les directeurs de  plongée qui effectuent ce travail, un brin pénible, mais qui 

permet un suivi précis de l’activité du club (et de belles statistiques comme on verra dans la 

suite). 

 

Historique et Bilan  
Cet accès permet d’accéder à l’historique 

des sorties du club. La base contient 

l’activité du club depuis l’année 2003.  

Il est possible ainsi d’accéder au bilan 

annuel indiquant le nombre de sorties sur 

chaque embarcation (sorties 

programmées, sorties effectuées, sorties 

annulées, sorties ouvertes au niveau 1, 

nombre de plongeurs moyen…) et 

déclinant le détail mois par mois. Le bilan 

contient un reporting sur les sites visités 

(du plus fréquenté au moins), le  
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dynamisme  des directeurs de plongées, des pilotes, des guides de palanqués dans le cadre 

des plongées techniques ou loisir.  

Cela permet, avec l’aimable autorisation des participants, de proposer le podium 2006.  

D’aucuns disent que ces statistiques ont fait apparaître un esprit de compétition entre 

certaines personnes. Ce n’est que rumeurs  

Une remarque : les malheureux directeurs de plongée qui organisent des sorties mais qui 

doivent l’annuler pour cause de mauvais temps ne voient pas leur compteur s’incrémenter, ce 

qui fausse le concours (qui n’existe pas) dont il est question plus haut (contactez le 

rédacteur de cet article si vous  ne suivez pas).  

 

Voyages 

Cet accès permet de mettre à jour les informations concernant les voyages organisés par 

les troublions les plus agités du club.  

 

Photos & vidéos 

Cet accès permet de gérer les galeries de photos. On peut hiérarchiser l’ordre d’apparition 

des galeries et mettre des commentaires sur chacune des photos.  

Le nom des photos doit être normalisé, ainsi que leur taille et leur résolution. Le 

téléchargement des photos n’est pas encore intégré. Il faut utiliser un client FTP.  

 

Epaves 
Cet accès permet de gérer la galerie des épaves. Il est possible d’associer à la 

documentation des épaves des galeries de photos et des documents au format pdf.  

 

 

Liens & Contacts 
Cet accès permet de gérer la liste des liens web et des contacts accessibles depuis le site.  

 
 

 
 
 

 
 

 
 



Comptable  

Cet accès permet à BigBrother 

d’auditer toute l’activité du club. 

En l’occurrence, ces dames de la 

comptabilité peuvent recouper 

les informations saisies par le 

directeur de plongée avec les 

enveloppes contenant les 

règlements des plongées, 

clôturer les plongées en accord, 

connaître les règlements en 

attente… 

Une plongée clôturée ne pourra 

plus être modifiée. 

Il est possible de faire un bilan pour une période voulue.  

 

 

Et après… 

 

Le club vient de s’équiper de l’ADSL. Cela va permettre de démocratiser la mise à jour du 

site et surtout des galeries de photos. 

Un poste va être dédié à cette activité dans le secrétariat. Des outils vont y être 

paramétrés et une procédure expliquera les étapes à suivre. L’ensemble devrait être 

opérationnel à partir d’avril. Chacun pourra venir avec sa clé USB et proposer de mettre en 

ligne sa production. 

Plus sérieusement se pose la question de pouvoir s’inscrire à une plongée en ligne. Cette 

réflexion engagée depuis deux ans pose de nombreuses questions. La fonctionnalité existe 

mais n’est pas activée car l’organisation du club ne le permettait pas. La mise en place de 

l’ADSL pourrait changer cette situation.  

Le besoin est de donner la priorité aux personnes présentes le jeudi soir au local pour 

l’inscription.  

Une solution pourrait être de continuer à permettre les inscriptions au club telles qu’elles 

se font aujourd’hui le jeudi soir jusqu’à 22h30. A partir de ce moment là, le directeur de 

plongée pourrait choisir de fermer la plongée ou de poursuivre les inscriptions depuis 

Internet. Il serait alors possible de s’inscrire pour les personnes non présentes. Les 

directeurs de plongée pourront relever à leur convenance depuis le site la feuille de 

plongée.  

Cela demanderait de changer un peu les usages. Aujourd’hui, les directeurs de plongées 

sont, à priori, prêts (l’utilisation du site est passée dans les mœurs). Le bureau doit donner 

son avis. Les membres du club peuvent aussi et surtout dire ce qu’ils en pensent.  
 

 

            Guy 

 



Séjour plongée en Corse 

du 9 au 16 Sept 2007 
 

 

Au centre de plongée / résidence de tourisme « l’incantu » 

Route de Calca  20245 Galéria  - Tél : 04 95 62 03 65         Fax : 04 95 62 03 66 
 

 
Prix du SEJOUR PLONGEE COCKTAIL  .........  810 € 

Non plongeurs………………………………………………………… 690 € 
 

 

Départ de Paris Orly – formule complète – sauf la location du matériel de 

plongée -  Les boissons hors repas et les cafés -  Les fournitures fédérales. 

 

La formule comprend 7 plongées dont une de nuit et les activités suivantes : 

bouée tractée, découverte des grottes en kayak, randonnée aquatique sur le 

Fangu, découverte de Calvi et de sa citadelle, et un après midi de libre. 

 

Les « non plongeurs » peuvent participer aux activités (compris dans le prix) 

 

Ce séjour est ouvert aux plongeurs niveau 1 qui seront encadrés par les 

moniteurs de l’Incantu. 

 

Pour s’inscrire : 

Voir rapidement Claudine  

 

(secrétariat) ou tél : 02 31 86 26 64 et 06 30 16 80 65 ou par mail  : 

clau.ma.pi.jo@free.fr 

 

 



Au commencement 
 

 

Au commencement, il y avait la mer, jusque là pas 
de problème ; la mer on connaît : c’est bleu ou gris même 

parfois un peu vert. La mer  ça bouge quand on est sur un 
bateau, au fond, c’est mieux : il y a des poissons, des épaves 

et même des fous comme nous qui adorons aller voir ce qui s’y 
passe. Mais voilà, pour y aller, il faut prendre un bateau.  

 

 
Première étape, permis côtier : jusque là encore pas de problème : 

on apprend son code de la mer, on fait deux ou trois petits tours 
dans le bassin St Pierre ou sur le canal et vogue marin, on croit 

qu’on sait tout sur la navigation : et  bien, on se trompe car une 
fois qu’on a fait ça, la seule envie qu’on ait, c’est d’aller un peu plus 

loin. Mais pour aller plus loin, on a besoin d’un document célèbre et 
mystérieux, j’ai nommé : “ le permis hauturier “. 
 

Rappelez vous ces chuchotis sur l’Atlantis ou le Bora Bora au 
départ des plongées : le nez penché sur la carte en vieux loups 

(vielles louves) de mer, le DP choisit un point et dit « on peut y 
aller, on a un hauturier à bord. Qui c’est celui (ou celle) là ? il sait 

voler ? NON : il sait naviguer sur une carte…. aaaaahhhhhh cri 
d’admiration des néophytes. 
 

Alors on y va : on s’inscrit à la prochaine session. 
Début octobre, Bertrand nous prend en main (façon de 

parler) Au commencement il y avait la mer, jusque là pas de 
problème, ensuite il y a eu la carte marine : c’est très joli à 

regarder, il y a des petits symboles partout, des traits 
horizontaux, des verticaux : mais on s’en souvient, on a vu ça  

à l’école primaire : méridiens, parallèles, degrés, minutes, 
secondes (déjà ils ne font pas la même mesure mais ça va). Le 
premier cours est ludique : on va reconnaître les phares, les 

bouées, les églises, les moulins, les profondeurs, les rochers, 
le sable, puis graduellement ça se complique : sonde 

négative : paf, ça vous arrive en pleine figure, tant bien que 
mal on arrive à caser ça dans un coin de mémoire. 

 
Comment perdre le nord : c’est très simple ! Vous et moi on 
pensait que le nord c’est un point tout en haut et puis on se 

repère avec ; c’est pas si simple : l’autre nord, le magnétique se 
promène en permanence (il parait d’ailleurs que c’est un monsieur 

avec un chien et son traîneau qui lui court après, alors pas fou le 
nord magnétique, un coup il part à droite, un coup il part à 

gauche, on dirait des élections en France) bref, on finit bien par 
ingurgiter cette déclinaison ! Pour tout arranger, nous naviguons 

au compas sur un bateau bourré de ferraille, et, encore paf, le  
 



 
 

compas s’affole, tu vas au sud tu lui ajoutes 10°, tu vas au nord, il faut 
en enlever 5 etc…. Le plus drôle étant  de mettre tout un chacun 

d’accord ; " Bon, ta déviation tu l’ajoutes ou tu l’enlèves ?" discussions 
sans fin… (et Bertrand, pas toujours le dernier à partir à l’envers) 

Après on a joué de la règle Cracras (pardon Mr l’amiral) mais les moins 
vifs d’esprit auront adopté d’emblée le rapporteur breton qui n’est pas 
un chien de chasse comme certains auraient pu le penser. Le  compas à 

pointe sèche a été indispensable et surtout  la gomme pour effacer 
tous les routes où on n'aurait pas dû aller. Le vent est  apparu nous 

soufflant des routes surface vers des destinations plus que baroques 
et quand le courant nous a fait dériver nous avons failli tout lâcher et 

couler par le fond suivant la route du même nom !!! À ce moment là on 
n’a plus revu Bertrand… 

 
 
Au commencement, il y avait la mer, certains s’y sont perdus (on les cherche toujours), d’autres 

se sont accrochés à leur calculette en recomptant leurs douzièmes de marée et espérant finir 
leurs travaux avant la troisième heure ou bien celle ou le coq chante (celui de l’église de St Gildas 

de Rhuys par la Teignouse, bien aligné, ça va de soi) enfin un beau matin quelques rescapés se 
sont présentés devant l’autorité maritime pour régurgiter ce qu’ils avaient eu tant de mal à 

apprendre (surtout certaines..) 
On ne dira pas la suite, si vous avez envie de bien vous prendre la tête pour pas grand-chose (car 
enfin tout le monde navigue au GPS dorénavrant ( ! ) Ça reste assez rigolo allez y sans 

complexe !!! On vous prêtera nos cartes et bonnes routes. 
 

 
PS : Bertrand, merci quand même. 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 
 

 
 

 
 

 
Pascale & Anne 

 
 

 



La plongée spéléo 
 

Stage plongée spéléo du 20 au 24 juin 2002 à Cabrerets dans le Lot. Arrivée au gîte des « amis du 
Célé » mercredi soir vers 23h00. Nous sommes les premiers et attendons l’arrivée des 5 personnes qui 

constituerons le petit groupe des moniteurs et stagiaires. Vers 0h30 tout le monde est là. Nous faisons 
connaissance en mangeant rapidement avant d’aller nous coucher. 

Jeudi :  Le premier cours nous fait réfléchir sur les contraintes du milieu : 
obscurité, turbidité, plafond, labyrinthe, froid, courant … Puis nous passons en 

revue la règle des inconnues : Jamais plus d’une inconnue à la fois. Ces 
inconnues sont liées à la personne (envie, moral, forme physique et psychique), 

à la technique (gestion de l’air, gestion du bi-dorsal, du bloc relais, 
décompression avec palier à l’O2 ou au mélange, logistique), au matériel, au 
milieu, aux autres plongeurs.  

Le cours se termine sur un aperçu de la règle des 1/5ème et sur la nécessité de changer de détendeur tous 
les 5 à 10 bars afin de maintenir l’équilibre dans les 2 bouteilles. Nous partons ensuite « bidouiller » 

notre matériel de plongée car, conçu pour des plongées en mer, il y a nécessité de l’adapter pour la 
plongée spéléo.  

Nous partons pour une première plongée au « Ressel ». Découverte de la 
cavité immergée, progression sur le fil d’Ariane, gestion de l’air (penser à 
changer de détendeur tout les 10 bars) et premier essai de pose de fil 

d’Ariane. Malgré toute l’attention que nous impose la nouveauté de ce type 
de plongée, celle-ci est agréable et nos moniteurs sont supers sympas et 

compétents. Après un débriefing, nous rentrons au gîte 
 

Vendredi : Le cours traite de la pose du fil d’Ariane. Nous regardons de 
plus près ce gros dévidoir équipé d’environ 150m de fil marqué tous les 

10m par de l’adhésif coupé en biseau vers le sens de la sortie. Nous 
devons également nous munir d’un sécateur, de caoutchoucs découpés 
dans de la chambre à air et montés en « fleur » ainsi que d’une boussole. 

On nous explique que la progression se fait toujours fil tendu et qu’il ne 
faut pas tourner le dos au fil (risque d’emmêlage). De plus il vaut mieux 

progresser à l’équerre par rapport au fil. Il faut éviter les changements 
de côté  dans une cavité. 

 L’amarrage doit se faire avec le fil lui même autour d’un rocher ou à l’aide de sardines quand il n’y a pas 
d’autres possibilités. La pose du premier caoutchouc doit se faire dans le premier mètre pour que le fil 

soit toujours tendu.  La technique de pose pour une galerie secondaire nous est également expliquée. Le 
fil de la galerie secondaire démarre à une trentaine de centimètres mais un bout est laissé libre pour le 
raccorder à la galerie principale en cas d’incursion dans cette galerie secondaire. Il sera donc noué une 

première fois sur le fil de la galerie principale et une seconde à environ 20 centimètres en direction de la 
sortie.                   

 Nous voyons ensuite la technique de désemmêlage et sortons pour essayer de la mettre en pratique. 
C’est beaucoup plus facile quand on regarde les autres faire ! Mais quand vient son tour… 

 L’après-midi nous nous rendons à « Trou madame ». L’accès au site de plongée est bien moins aisé qu’au 
Ressel. Après un parcours blocs sur le dos dans les rochers et sur ce qu’il reste d’un pont, nous arrivons 
au pied d’une falaise. Là il nous faut passer à genou en tirant les blocs à nous. Mais dans l’eau tout rentre 

dans l’ordre et nous partons pour faire de la pose de fil d’Ariane. Pas si évident… Nous atteignons une 
cloche où l’air est respirable. C’est sympa. De nouveau un débriefing et nous rentrons au gîte.     

 
 

 
        



Samedi : Ce matin le cours porte sur la gestion de l’air en plongée 
souterraine. On nous explique que l’ancienne règle des tiers n’intégrait 

pas certains facteurs comme la fatigue, le stress, le froid ou les 
incidents et que par conséquent la nouvelle règle des 1/5ème s’est 

imposée. Nous disposons donc d’1/5ème d’air pour l’aller, 1/5ème pour le 
retour + 1/5ème pour le retour si on a une panne sur un des blocs, les 

2/5ème restant servant de sécurité (surconsommation liée au stress, à la 
fatigue ou à un souci de plongée). La deuxième partie du cours porte sur 

le milieu. 
 Il faut se méfier car la visibilité peut être altérée par la nature des parois, celle-ci peuvent être 
instables et s’effondrer. Il faut éviter de décapeler pour passer dans des chatières. Il faut toujours 

plonger en amont et ne jamais s’engager dans une galerie annexe sans s’être assuré du courant. Il faut se 
méfier des puits et toujours être équilibré. Pour les problèmes d’oreilles emmener de l’Otipax ou du 

Panotile dans la stab car il y a impossibilité de remonter dans les siphons pour soulager le passage 
d’oreille. La notion de profondeur est moins perçue du fait du plafond et on doit donc être vigilant. La 

narcose nous guète comme en mer et il y a nécessité de descendre progressivement et de se 
réaccoutumer à la profondeur. Le froid est un ennemi en plongée et particulièrement en plongée spéléo. 
L’éclairage est important, il faut au minimum 3 lampes. Les nouvelles lampes à leds durent plus longtemps 

et ont une puissance correcte. Il faut toujours avoir du fil d’Ariane et un sécateur pour se dégager s’il y 
a besoin. Il vaut mieux bien connaître son coéquipier, il est quasiment impossible de lui porter secours en 

dessous de 60-70 mètres. Dès le moindre pépin il faut faire demi tour. Sur ces conseils avisés, nous 
allons manger avant la plongée de l’après-midi. Celle-ci à lieu au Ressel.  

 
Nous posons de nouveau du fil d’Ariane, nous 

faisons un parcours yeux bandés et sans 
éclairage pour pouvoir sentir le fil dans les 
doigts et les changements de hauteur qui nous 

oblige à nous rééquilibrer tout en continuant de 
gérer nos deux blocs en respirant 10 bars sur 

l’un, 10 bars sur l’autre. Nous terminons par un 
désemmêlage. Débriefing puis retour au gîte. 

Dimanche : Compte-rendu du stage avec nos moniteurs. Nous sommes tous les quatre ravis d’avoir fait ce 
stage qui nous a apporté quelques connaissances sur un type de plongée bien différent de ce que nous 
connaissions. Ce fut très enrichissant tant sur le plan théorique, que sur le plan pratique et humain. Si 

nous avons à plonger dans le futur dans des cavités immergées nous serons mieux armés car nos 
moniteurs nous ont bien fait sentir les dangers du milieu et les moyens à mettre en œuvre pour limiter 

les risques de telles plongées. 
 

            
 

 
 
 

 
 

 
 

 
 

 Béatrice & Philippe 
 



 
D2BI Téléphonie Informatique 

c/c Intermarché 
Rue de la Gare 

14370 Argences 

 
 

Téléphones portables et fixes.   Matériel informatique. 

Création de sites Internet.    Assemblage d’ordinateurs. 

Location de matériel.     Accessoires pour téléphones. 

Consommables imprimantes et fax.  Dépannage à domicile. 

 

 

PLONGEE ET  

CHASSE SOUS MARINE 

2 magasins à votre service 
   

ASNELLES (14)  02.31.92.34.36                          

LE HAVRE (76)  02.35.22.09.67 

 
 

 

A vendre cause double emploi : 

Stab MARES ,  modèle "Morphospro"  ,  taille S. 

                   5 plongées - Achetée neuve en juin 2006. 

350 € 

02 31 44 18 36 ou JCEVAIN@wanadoo.fr 

 
 

 

 

Je vend une combinaison étanche SCUBAPRO SPITZBERGEN état proche du 
neuf puisque cet article a fait l'objet en novembre 2005 d'un échange standard de la 

part du fabriquant en raison d'un problème de délaminage qui affectait le rabat 
extérieur de la fermeture sur les premiers modèles. Néoprène compressé 4mm. Elle n'a 
que dix plongées. Valeur neuve 850 EUROS, sacrifiée 460 (Ce prix comprenant sac de 

rangement Scuba, cagoule Scuba et flexible Scuba).Taille M : pour info je mesure 174 
pour 77 KG. Et surtout : taille de cou = 42 (pour le manchon).  

                                            Bruno au 06 73 19 91 91. 
 

mailto:JCEVAIN@wanadoo.fr

